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200 .000 POLONAIS 
vivent dans le Nord et le Pas-de-Calais 
COMMENT S'ORGANISA LE GRAND MOUVEMENT 

MIGRATOIRE VERS NOTRE RÉGION 

Las débuts de l'immigration polo îaise 
van* notre région rtmoi.tem a la période 
qui S'étend entre 1806 Ht :8U En liK». 
un Comité tut fonde a C'raeovie, en 
faveur de l'immigration en France De» 
agences privées ou seau officielles se 
chargèrent du recrutement de la main-
d'œuvre et rédigèrent les premiers con­
trats entre employeurs français et ou­
vriers polonais. 

principalement ceux de Westphalie. qui 
venaient d'opter pour U nationalité po­
lonaise, vinrent s'établir en France, et 
p.us particulièrement dan» la réglai du 
Nord, proche de teui paya d'origine, 
ou U manquait ue main-d'œuvre pour les 
gros travaux, « j lendemain de la guerre 
et pour la reconstitution 

A cet effet, une mission française tut 
envoyée sur place, chargée tu recrute-

NOTRE 

CALENDRIER 

Obligations incombant 
aux contribuables pendant 

le mois de janvier 1934 

£14 tiAUT : Lattluenct des cmlgtauts et des charrettes ctiarqci ae oaqaues 
devant U centre de recrutjnent de MYSIX3W7CE tPoloone) - EN BAS . La 

signature de* contrat» de travail dans la nême ville. 

L'année suivante, les agriculteurs 
français créeren' un «syndicat de la 
main-d'œuvie agricole qui oassa une 
convention avec la société polonaise 
d'emurration. et prit la direction du 
mouvement 

Les contrats stipulaient notamment le 
mentant de la rémunération, qui va­
riait de 350 J '>oo transi uw an l 

Création d'an Office Central 
de l'Emigration 

Au lendemain de la guerre, des 1920 
ae Pologne créait un Office Central de 
l'Émigration, a ta tête duquel était le 
Conseil National a. l'Émigration 

Il avait pour attributions : 1 L'éla­
boration des projets de lois et règle­
ments concernant l'émigration . 2 La 
préparation en collaboration avec •• Mi­
nistère des Affaires Étrangères des con­
ventions 1 acciiros internationaux . 3 
Le contrôle du recrutement et des 
contrats des a w i i r n emtgrants 4 La 
lutte contre le -ecrutement illesaJ et 
l'émigration ctanoesttne. 

Les causes de cette migration 
C'est surtout dan> la période jompn 

te entre 1921 -' 1924 que les Pnlni.als 

BU 
NOUVELLE PIÈCE 

BELGE EN ARGENT 

ment ouvrier qui devait se faire par 
spécialités 

La promesse dune large rémunéra­
tion et le manque de debourué en Po­
logne, furent les raisons du succès de 
l'émigration en masse vers notre rè-
rion. 

Une convention tut passée entre la 
France et la Pologne, etaolissam les li­
mites de ce mouvement qui se dessina 
surtout dans rinuustrle et le commerce 
agricole 

En route pour la France I 
Les candidats cnuxnuits étaient ras­

sembles dans les centres, ou •• sélection 
se taisa.i au trip* point de vue oro-
tcssionneL médical et ludiciairr 

Rien de plus saisissant que le specta­
cle de ceite toute de travailleurs entas­
se.- devant les services de recrutement, 
e; venant jffru leurs bras. Beaucoup 
avaient tan un long voyage a pied i'ous 
ont lu les affiches prometteuses de la 
Société d'immigration sur les murs des 
villages, et ils ont voulu tenter leur 
chance i 

Le transport a » émigrés recrutes est 
un des problèmes les plus délicats de 
l'immigration organisée 11 est nécessai­
re qui! se Bjgs* dans les meilleures 
conditions de rapidité, d'hytuene et 
d'économie 

A partir de 1921 la Société Oeneral 
d'Immigration s'occupe du transport 
ds la plupart i<* «mures Chaque con­
voi comprenait «Si 800 a 1000 indivi 
dus U s'agissait de tes embarquer a 
Myslowice pour u» transporter a Toul. 
en passant pal SUaabourg soit un par 
cours de 2000 Kilomètres de i«-ur taire 
passer trois frontières où les passeports 
étaient vises et de les nourrir pendant 
le trajet 

Tous avaient, ao départ une feuille 
de route, qui portait tous les renseigne­
ments nécessaires, v compris l'heure 
d arrivée a roui 

Sélection 
rous avalent eeuement reçu, au de-

part, une carte o. mettant de vetllei a 
ce qu ils restent i»ns la categor.e pour 
lanuelle Us eia.ei.i entres en France 
Fiche bleue nniga grue, suivant le me-
Uei : agriculture industrie, textile et 
aucun ne pouvait, par la suite -hanger 
de profession 

La reparution rut faite a roui Les 
isoles. « étiquetes » portaient un carton 
suspenJu au ou par une ficelle libelle 
comme suit : 

a Monsieur ... « Lena, gare • Pas-de-
Calais) Prière aux agents des compa­
gnies intéressées, de donner au porteur 
tous renseignements lui permettant de 
se rendre a I adresse sus-indiquee > 

Le travailleur arrivait ainsi, ooiumf un 
oolie postal -ans même savoir un moi 
de français, nu tous les tmpkivc* con­
naissaient la consigne 

J. CLERBOI» 

Port sawre : II. - La valeur 
Je la main-d'œuvre polonaise dans 
•es différentes industries. 

CONTRIBUTIONS DIRECTES 
On I" s» 14. — Déclaration en mairie 

des chevaux, voitures suspendues et 
chiens. 

Du 1" t o Ij. - Déclaration a la préfec­
ture du nombre de mutiles employés 
(entreprises ayant plus de dix salariés» 

Do I" u 11 — Déclaration, par tel 
employeurs, des traitements, salaires, 
pensions et rentes viagères, au • con­
trôle des Contributions directes. 

Du 1" M i l — Déclaration en mairie 
relative A la taxe st. les gardes-
chasses, sur les cercles, lieux de réu­
nion, sur les instrumenta de musique 
S clavier (pianos, orgues, harmoniums), 
sur les domestiques, précepteurs et 
gouvernantes 

Dn 1" au i l — Déclaration par les chefs 
d'entreprises, au contrôle des Contri­
butions directes, de toutes les oommuv 
siona ristourne*, courtages, honoraires 
occasionnels, rétributions on gratifi­
cations quelconques dépassant 1.000 ir. 
par bénéficiaire 

CONTRIBUTIONS INDIRECTES 

Du l« an Jl. - Taxe sur les automo­
biles (droits à acquitter seulement 
Jusqu'au 1» février 1994 pour les 
voitures mises en circulation dans le 
courant de Janvier, ou dont les droits 
viennent S échéance en Janvier) 

Du l - u 11 - Taxe sur le chiffre 
d'affaires Demande d'admission au 
forfait 

Du '•• an SI. — Taxe sut les billards. 
De I" a» 3L — Taxe sur les transports 

par eau 
ENREGISTREMENT 

D i I* M a • Déclarations trimes. 
tnelles des sociétés l'axas de tunora 
et de transmission Droits de transfert 
et de conversion raxe sur le revenu 
de valeurs mobilières sur toutes tes 
sommet mises er distribution, sur lés 
allocations aux administrateurs, 
tnteréts des prêts et obligations Ver­
sement au Trésor des revenus présents 
<J> aasi et valeurs prescrites 110 ans> 

ASSURANCES SOCIALES 

Bat 1" an It - Renvoi au service dépar­
temental des canes, et , feuillets dont 
i validité est expires * un décem­

bre 1939. 
Du t" w a . - TUnlsrartan, dans tes 

4» 

NOUVEL AN TRAGIQUE 
A SOLESMES 

Arrêté pour menaces de mort, puis felâcfie le 31 décembre, 
au soir, un repris de justice larda de 

queKmes heures plus tard, son 

La fin de l'année 1933 et le début de 
l'année 1934 ont été marques de tragique 
lacon a SSlssmsS» 

On individu, repris de Justice, relega-
oie. tenta, dans la tournée ds qimflrKne 
de tuer son amie a coups de tranchet. 
Arrêté par les gendarmes, puis relâché, 
d allait, hindi, vers une heure du matin. 
tendre un guet-apens à son amie et la 
lardatt de 'nips de baïonnette 

époux, M. Crapet. Après cinq années 
d'un amour qui ne fut pas aans nuages, 
Blas et Rosine Caudrelier ont vu U mé­
sentente entrer dans leur loy.n. 

Se plaignant d'être battue et bafouée. 
Rosine, il y a trois mois, a -mite son 
ami pour aller se placer S Cas o; ai 

Après avoir « vécu sa vie *. elle voulut 
tenter l'expérience de « gagner sa vie s 

Tbeodule Blas survint. 

s»ïssr„3r—-sssgFW-g&^l DECLARATIONS ET FORMALITES 
EN COURS D'ANNEE 

Contributions directes - En 
mnsifin <u cetsauon de commerce, 
declaxttion des bénéfices commerciaux 
dans .les dix Jours. En cas de décès, 
déclaration, par les héritiers, des béné­
fices commerciaux et du revenu global 
dans-les six mots du décès 

Enregistrement - Actes sous seing 
prive, oaufc. locations verbales dans 
tes trois mots de la date de rentrée 
en Jouissance ou du renouvellement 
de chaque période triennale 

Sociétés. - Liquidation et paiement ie 
la tait sut le revenu dans les vingt 
Jour* de "assemblée générale 

nsco. 

LE RÉVEIL ILLUSTRÉ 
EST PARU 

IL PUBLIE : 
Petite histoire «s w carte de visite 

- Un roman <:i ne ma Las sur­
prises du Hsspina- - La vie du 
cinéma Ceetl Helisnd. artiste 
su maquillage - Son charmant 
Petit Courriel des Lectrices — 
Son enquête sur le gras tel ds la 
Loterie Nationale - Hions un 
peu i - Au tu des murs - Com­
ment nos pères fêtaient tés Rois 
- Le «arc aux perles - Propos 

t modiaux • etc... 
voir également ses photos d actua­

lité Les vedettes du Cinéma 
Français Suzanne Rissler — 
Madame raxi i - Le Noël des 
pauvres en Autriche — Un coup 
d œil sur la mode - Le III' Sa­
lon des échanges a Pans - Les 
virtuoses du t Badabou Jazs ». 
- Dans un studio de prises de 
vues - Un projet américain 
d'< des flottantes ». e t c . 

'"otr dans ce numéro. 1- début de 
son concours : 

LE GRAND PRIX 
ou 

ROMAN-CINÉMA 1934 
206 PRIX D'UNE VALEUR 
DE PLUS DE 13.000 FR. ! ! 1 

Dans ce même numéro le « Réveil 
illustré • commence la publication 
de deux splendides romans . 

La Gosse au Cœur d'Or 
par Marcel PRIOLLET 

et 

Sur la Piste Blanche 
par Jesse FEMPLETON 

LE NUMÉRO DE 16 PAGES 
O f r . 3 5 ! ! ! 

Le demander à ton» no» 
vendeur» et dépositaire» 

•EN HAUT t* pont tout >eçu*i BLA .•> a'tevrh' «o»rWme-ef ta tarda de 
coup* de baïonnette. - EN BAS ; Le chef de brigade DVÉE. de Solesmes. 

écoutant te» explications de» gendarme» qui arrêtèrent le meurtrier. 

« B é t a i l » * nWaSm-» 

Quand l'amour t'en va... 
rheoduie Blas. lOurnaiier Age de 43 

ans. demeure S Sotesmes avec son père 
au rr 13 de ta rue Cadet 

Blas est un sinistre individu, au caser 
judiciaire abondamment garni . il a no­
tamment e te condamne pendant .son ser­
vice militaire pour coups a un supérieur 
r s a deux ans pour refus d obéissance 

a ensuite écope des condamnations 
pour violences, coups et blessures ivresse 
contrebande etc... 

Depuis cinq ans Blas setait t mu en 
ménage ». selon son expression, avec une 
Jeune femme de 8olesmes. Rosine Cau­
drelier âgée c. "".ans Rosine Caudrelier 

été martes, mais elle a quitté son 

LA "CROIX DU S U D " 
A BATTU LE RECORD 

DE DISTANCE 
POUR HYDRAVIONS 

« Je les taerai tons ! a 
fhéodule hbv était, dimanche „afir 

vers 8 heures, au café Cafftaux. routé du 
Cateou A Solesmes. lorsque soudain 11 
sortit précipitamment. Il avait vu sur la 
route son ancienne Amie Rosine Caudre­
lier revenue passer les Jours de l'an chez 
son père. M. ' Caudrelier qui demeure 
dans la cite du Maroc 

Blas rentra quelques instants plus tard 
au café. U paraissait surexcité. D vida 
son verre de genièvre, puis U s'en fut 

Quelques heures plus tard. ' U revint 
Il tenait a la mair. un tranch. dont U 
frappa à plusieurs reprises le comptoir 
en disant < Je vais aller chez Caudre­
lier et Je las tuerai tous a.. 

( L i a i L» SUITS SN OEUXI tMI PâOBI 

Notre grand concours de la Loterie Nationale ae terminera j 
jeudi Nous publierons VENDREDI le BULLETIN DE REPONSE 
que voua pourrez nous adresse! immédiatement 

De mémoire d'homme, Jamais concours n'obtint dans notre 
région un succès aussi prodigieux, n est vrai que nous offrons • 

PLUS DE 110.000 FR. DE PRIX ! 

20.000 francs 
en espèces 
au premier 

10.000 francs 
en espèces 

au deuxième 

* Un milliet de prix tangibles, beaux, luxueux et utiles, de 
VALEUR REELLE Et, de plus, parmi ces prix, 100 BILLETS 
DE LA LOTERIE NATIONALE, lesquels seront remis SANS 

, PARTAGE NI COMBINAISON à leurs heureux gagnants, qui* 
\ pourront ainsi GAGNER DES MILLIONS ! 
ij UN CHIFFRE ET UN NOMBRE A ECRIRE. C'EST TOUT ce 
\ qu'il y a a faire pour couru sa chance vers la Fortune I 

Chaque lecteur, s'il se conforme au facile règlement, peut nous 
adresse! autant de réponses qu'il lui plait. 

Découpe? et 
conservez ce numéro 
d'ordre qui devra être 
collé sur le Bulletin 
de réponse. 

Voir a . deuxième page : LE RÈGLEMENT 

LES CONVERSATIONS F RANCO-ALLEMANDES 

LA REMISE A BERLIN 
d'un aide-mémoire français 

Ssiiswtiaenaaeeeneasjeaaaaasjaaasja'tgiaaaeeeaaSBasiBl 

Celui-ci aurait causé, en Allemagne, une certaine déception 

J! s'envolerait ce matin 
vers l'Amérique dn Sad 

One dépêche de Saint- Loius-du-Sénè-
gaj signale que l'hydravion « Croix du 
Suc' t est arrivé lundi, a Samt-Louis-du-
Senegal. a 13 h. 18 (O M.T i. après avoir 
battu le record du inonde de distance 
en ligne directe icur hydravions 

Le voyage de l'hydravion * Croix du j 
Sud » s'eft effectué sans aucun incident j 
La traversée a ete dure de B< rre à Tan­
ger, hnnne de Tanger au Cap lubv 'é- ! 
née par la brume du Cap Juby à Villa-

Bkw* 

Sos photo» i.MnlTtni . L hpdravton « CROIX-DV-SUO ». sut ''etana lu 
BERRE et te commandant BONStiT 

Ci&neros et oonne Jusqu'à SainvLouts 
Le départ est .urevu pour l'Amérique 

du i Sud. ce matin L'équipage sers >*u 
complet 

Une remarquable performance 
En latb la « Croix du Sud » avait i>n 

ixiple but 1. ie décollage de Berre avec 
la chargé complète, l'hydravion pesant 
23 tonnes . 2. le record de distance en 
ligne droite . 3 les essais pratiques en­
tre te Sénégal et le Brésil et ehtrr le 
Brésil et le Sénégal en vue de son utili­
sation poui la liaison France-Amérique 
du Sud 

Deux des conditions ont ete déjà oril-
lamment remplies et - qui peut le plus 
neut le moins - comme l'hydravio.i a 
parcouru une distance de 4 300 Kilomè­
tres, qu'on peut même estimer S 4 500 
Kilomètres en raison de son itinéraire 
par les cotes d'Espagne et U ligne tegé-
remeni courbe des côtes de l'Afrique 
occidentale U n'est pas douteux qu'il 
puisse pHsaar sans mal les 3.200 km 
Se l'AUenUque-Sud dans les deux sens, 
entre 16 « 1« n-. puisque, dans son raid 

record. Il a réalisé une moyenne horaire 
pratique de 195 kilomètres. 

' La performance est donc remarquable 
Elle confirme que ces 3 200 kilomètres 
peuvent être franchis S présent, plus 
largement, par un hydravion, c'est-à-
dire par un bateau volant qui. pouvant 
ameru en cas de besoin, se sauve lui-
même <*t sauve son éouipage et son char 
«emem Elle est encore remarquable par 
ce fait que c'est la première fois. • au 
monc"e. qu'on falf voler un hydravion 
d'un tonnage aussi imposant sur un par­
cours supérieur 4 4 000 kilomètres 

Et c'est un très grand progrès techni­
que réalisé par l'industrie française de 
laéronautique 

Les félicitations 
do ministre de l'Air 

Lie Ministre je l'ait a dresse au jura 
mandant «îonnot ie téléartmrre sulvtnt 

« Vous félicite -ainsi que> votre «nn 
page, pour remarquable exploit aérien 
dépassant record du monde pr cèdent de 
plus de 1.000 km. — Signe : Piette COT. S 

Le chancelier Hitler et le ministre des 
Affaires étrangères. M von Netuath, ont 
reçu ramhassadfur de Tante lundi 
après-midi. S 17 heure. 

M. François-Poncet leui afait la com­
munication *mt U avait été charge et 
Qui. faisant suite aux conversations de 
ces derniers tern**». a pour but de pré­
ciser comment le gouvernement francaji 
toujours attaché a l'idée d'une a n 
vention de désarmement, en conçoit la 
réalisation pratiiue. 

L'ambassadeur u remis au chancelier 
et au ministre du Reich un aide-men.oire 
fixant les principaux points de sa corn 
munlcatiou 

Le Fuhrer s fait preuve d'un em­
pressement qt'i doii être qualifié de tout 
a fait exceptionnel pour connu itre les 
termes Je a réponse fran .aise a ses pro­
positions du 11 ircembre demie 

M. Hitler, âpre: on séjour d'A peine 
vingt-quatre heures dans la capitale, a 
nultté Berlin U nuii der-inre pour 
Berchstesfaden. en Bavière Cela nenne 
une signification encore plus marouee à 
la hâte avec laquelle le chef c'u rçnuver-
nement a donné suite S la demande 
d'audience du représentant de la France. 

En effet, une démarche très amical-
avait eu lieu samedi soir au minstere 
des affaires etrafige.es Immédiaten.cnt 
après le déjiart dé U. Pranoois-P .ncet 
pour Berlin, en vue de faire -pporter 
certaines modifications au document 
français. U n'en a pas fallu davantage 
pour que le bruit se répandit immédiate­
ment que la répo'ise de la France avait 
SUD d'Un notants cha.geoients 

Rien n'est moins exact. i«s -'iggeetions 
proposées.ont été Jurées irrecevables et 
le document, réduré de la main mém^ 
de M Masslgll. conformément aux di­
rectives arrêtées en onseil des minis-

QVAR1 DE PLACK„ 

très et approuvé par ..1 Pa- -Botwour. 
n'a reçu aucun correctif. 

Bien que les rensei.;n< mects précis 
fassent encore oéiaut. on croit savoir 
que l'entrevue entre te chancr - Httlér 
ei M -Francois-Poncct rcroble avoir, pro­
duit une impression &±6Ci défavorable. 

M. PRANÇOIS-PONCST 
Ambassadeur de France 

Dans tes milieux allemands, tn mar­
que quelr 'i déception de voir les co-
versations diplomattqu i. entra as 
France et le Reich ne marou-r aucun 
progrès sensible 

A Berna, on déclare 
que le document français revêt 

une forme roarihanta 
On mande de Berli < que l'aide mémoi­

re français est actuelleraei. soumis à 
l'examen des milieux gouvernementaux 
compétents Ce document revêt -e for­
me poUe et conciliante, mal. ne contient 
rien de sensationnel. Les milieux com­
pétents allemands n'ont pas encore eu 
le temps de se prononcer. 

L'examen de ralde-mémoir français 
nécessitera encore quelques jours D'au. 
Icunken raison de la onférence des chef i 
au parti national-socialiste qui se tien­
dra du 5 au 7 Janvier, en Bavière, une 
réponse ai' muade S re*pasé ne sers pas 
donnée avant plusieurs Jours. 

etrafige.es

